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Je profite aujourd’hui de 
ce numéro de Partage 
Témoigne  consacré aux 
actions cruciales de notre 
nouveau partenaire Tin 
Tua pour m’attarder l’es-
pace de quelques lignes sur ce qui 
fait la fierté et l’une des grandes 
forces de Partage : le partenariat.

Vous saviez sans doute déjà que, 
grâce à vous, Partage intervient 
auprès de milliers d’enfants 
démunis à travers 30 associations 
locales expérimentées, situées 
dans 20 pays autour du globe.  
Ce que vous découvrez peut-être, 
c’est que chaque nouveau parte-
nariat est un véritable défi et se 
base sur un processus complexe, 
composé de visites successives 
sur le terrain et de périodes-test 
pour évaluer l’impact, la solidité 
et les valeurs du projet. Chaque 
nouveau partenariat est ensuite 
débattu et validé par le Conseil 
d’Administration de Partage. Au 
total, ce processus s’étale sur deux 
ou trois années, voire plus !

Par ailleurs, quand certains par-
tenariats débutent, d’autres 
prennent fin. Partage met un 
point d’honneur à accompagner 
au mieux ses partenaires lors de 
cette séparation, afin d’assurer la 
continuité des projets et la prise 

en compte intégrale des 
intérêts des enfants et de 
leur communauté. Ce pro-
cessus de désengagement 
peut lui aussi prendre plu-
sieurs années.

Sachez enfin que même si notre 
modèle de partenariat se profes-
sionnalise chaque jour un peu plus 
à travers la création d’outils de 
suivi, d’évaluation et un contrôle 
toujours plus précis et complet, 
notre moteur principal reste et res-
tera toujours la relation humaine 
et le lien social privilégié avec des 
femmes et des hommes  extraor-
dinaires sur le terrain, en faveur 
d’un avenir meilleur pour tous les 
enfants et les jeunes qu’ensemble 
nous soutenons.

Je vous souhaite une très belle fin 
d’année solidaire, en compagnie 
de nos partenaires !

Amicalement,

Nicolas Lenssens 
Directeur Général

Edito

Le Forest Stewardship 
Council (FSC) est un label 
environnemental, qui assure que 
la production de bois ou d’un 
produit à base de bois a respecté 
des procédures censées garantir 
la gestion durable des forêts.

Enfants bénéficiaires  
du programme de notre 
nouveau partenaire 
Burkinabè Tin Tua.



Faîtes vos vœux !

3 séries de 5 cartes sont disponibles à la vente.

Téléchargez, imprimez et complétez notre bon 
de commande et renvoyez-le sous pli affranchi 
avec votre règlement par chèque à : 

Partage 
40 rue Vivenel BP 70311 
60203 Compiègne Cedex

  http://vu.fr/5bO

Des partenariats renouvelés

Du sport et de  
la solidarité au château de Chantilly 

Partage a été pour la 2e année consécutive l’un des 
partenaires caritatifs du Triathlon du château de 
Chantilly. Cinq triathlètes solidaires se sont inscrits 
pour courir aux couleurs de notre association. Ils ont 
collecté des fonds au profit des enfants du Népal, 
particulièrement pour leur permettre l’accès à l’ali-
mentation. En effet, chaque triathlète a mis en place 
une page de collecte de fonds via une plateforme 
dédiée en ligne. Pendant l’événement, une équipe 
de bénévoles s’est mobilisée pour sensibiliser petits 
et grands aux Droits de l’Enfant et aux actions de 
notre association. 

Cette année, dans l’Oise, nous avons eu le plaisir de renouveler les partenariats initiés en 
2016 avec le Castle Series et l’hypermarché Carrefour de Venette.

Les Boucles du Cœur  
avec Carrefour Venette  

Pour cette édition des Boucles du Cœur, initiative 
solidaire en faveur de l’enfance, Carrefour Venette a 
choisi Partage pour la 2e année consécutive comme 
partenaire local. Du 8 mai au 18 juin, diverses opéra-
tions ont été organisées pour sensibiliser le public et 
collecter des fonds : expo photos, opération arrondi 
en caisse, loterie solidaire, ventes de roses, de gâteaux, 
de barbes à papa, stand de maquillage, vide grenier... 
Ce sont des milliers de personnes qui ont ainsi pu être 
sensibilisées à nos actions ! 

France

Au Triathlon du château de Chantilly, 

le Chamboule-tout des inégalités !

La direction de Carrefour Venette remet un 
chèque de 3 570€ aux représentants de Partage.

Série “Écoles du monde”

Série “Visages d’enfants”

Série “Pétition visuelle”
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Antennes
locales
bénévoles

Alpes Maritimes
Jamila Ibrahimi
partage.alpesmaritimes@orange.fr
Tél. 04 93 76 85 10

Alsace
Christian Carau
accueil@partage-alsace.org
Tél. 06 16 41 37 45

Aube
Sylvie Joly
aube@partage.asso.fr
Tél. 06 64 77 20 00

Auvergne
Bernadette Carbonnel
auvergne@partage.asso.fr
Tél. 04 73 26 23 37

Bordeaux Gironde
Elisabeth Longuépée
partage.bordeaux@gmail.com
Tél. 05 56 28 54 91

Calvados
Martial Legras
calvados@partage.asso.fr
Tél. 02 31 82 41 25

Isère 
Dominique Bissuel
isere@partage.asso.fr
Tél. 06 86 04 04 45

Lyon Rhône
Francis Dufour
partage.lyon.rhone@gmail.com
Tél. 09 54 58 81 74

Paris
Nathalie Lanoizelée
paris@partage.asso.fr
Tél. 09 52 11 72 93

Provence
Caroline Gareau 
provence@partage.asso.fr 
Tél. 06 79 78 65 50

RA - Saint-Etienne
Brigitte Giret
partagera@sfr.fr
Tél. 06 77 48 27 43

Région Nantaise
Christiane Dronneau
partageregionnantaise@laposte.net
Tél. 02 40 43 51 14

Vendée
Martine Bouffet Vergniol
vendee@partage.asso.fr
Tél. 02 51 54 95 61

Spectacle Danser pour exister :  
un succès auprès du public !
Grâce à la mobilisation du réseau bénévole de Partage, 6 représenta-
tions du spectacle ont pu être organisées. A Paris, Troyes, La Roche-sur-
Yon, Compiègne et Lyon, près de 1 300 spectateurs ont pu découvrir 
l’univers de ces jeunes danseurs et danseuses venus de Palestine !

La troupe de danse de notre partenaire palestinien IBDAA, composée de 21 filles et 
garçons, âgés de 14 à 18 ans, a sillonné la France du 13 au 25 septembre dernier.  
Au-delà du succès du spectacle auprès du public, les effets positifs de la tournée 
sont innombrables. 
Pour IBDAA et les jeunes, la tournée a permis de témoigner de leur Histoire, 
leurs traditions, leurs souffrances et leurs espoirs. Ce fut aussi une formidable 
expérience humaine, participant au renforcement de leur confiance en eux et en 
les autres. Pour Partage, la tournée a permis de se faire connaître auprès d’un 
large public, notamment grâce aux nombreux articles de presse et relais dans les 
réseaux sociaux. Elle a aussi permis le renforcement des liens avec les collectivités, 
établissements scolaires, associations ou autres partenaires, dans les villes où le 
spectacle a été présenté.
La tournée fut aussi une belle opportunité pour organiser des rencontres exception-
nelles entres les membres d’IBDAA (enfants et adultes) et les parrains, bénévoles et 
salariés de Partage. En outre, des échanges culturels, sportifs et artistiques ont été 
organisés dans plusieurs villes, avec des enfants du même âge que les danseurs : 
ces moments privilégiés ont permis aux jeunes de partager leur joie de vivre et leur 
curiosité pour la vie de l’autre, dans le respect de chacun. Sans aucun doute, cette 
aventure a fédéré les différents acteurs de Partage et nourrit notre engagement 
en faveur des Droits de l’Enfant, de la Paix et de la Solidarité Internationale.

Aider chacun à se libérer
Hisham, 39 ans, est né à Dheisheh où il a toujours vécu. Bénévole, il a pris un 
congé sans solde afin d’accompagner les jeunes de la troupe dans leur tournée.

 Mon métier est d’enseigner le théâtre […] J’interviens bénévolement avec les 
danseurs d’Ibdaa sur le corps et les émotions. Je leur apprends comment trans-
mettre leurs émotions au public. Je les pousse à exprimer ce qu’ils ressentent. Je 
participe à la dynamique de progression du groupe... L’association Ibdaa a débuté 
dans la rue, au camp de Dheisheh. Il s’agissait de créer quelque chose pour donner 
de l’espoir aux gens, d’aider chacun à se libérer. 

Des échanges, des émotions et un message de paix
Sophie Oketokoun, en mission de service civique au siège de Partage, raconte :

 J’ai appuyé l‘organisation de la tournée et la préparation du spectacle de 
Compiègne. Dès le début de l’aventure, j’ai été ravie de participer à ce beau 

Pour tout renseignement 
sur le bénévolat en France, 
contacter Anne-Laure Narcy,  
Chargée de développement 
du réseau bénévole 
au 03 44 20 92 92.
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projet et de rencontrer ces jeunes Palestiniens. C’est 
une grande chance car habituellement, les membres 
de Partage se déplacent pour visiter les partenaires, 
mais cette fois, c’est le partenaire qui est venu à nous. 
Nous avons échangé longuement sur leurs conditions 
de vie et leur regard sur la France, ainsi que sur la mis-
sion d’IBDAA qui se veut être un espace de liberté et 
de créativité pour les jeunes du camp. La transmission 
de la mémoire occupe aussi une place centrale dans 
le projet du Centre culturel et permet de maintenir 
vivant l’espoir au fil des générations. Le spectacle 
Danser pour exister en rend parfaitement compte ! 
Les jeunes de la troupe ont suscité la joie et l’émo-
tion des spectateurs, éblouis par leur énergie et leurs 
sourires. Je pense que IBDAA a pu réaliser un de ses 
objectifs : sensibiliser le public étranger à l’Histoire du 
peuple palestinien tout en transmettant un message 
de paix. 

De la force, de la conviction et de l’espoir
Martine Bouffet-Vergniol, Présidente de notre 
antenne locale bénévole Partage Vendée, témoigne :

 Nous avons tous eu grand plaisir à recevoir et 
accueillir la troupe de jeunes danseurs d’IBDAA. Il 
fallait voir cet échange au collège de Saint Gilles Croix 
de Vie ! Les jeunes d’IBDAA ont d’emblée fait part 
de leur motivation première : l’attachement à la terre, 
l’espoir du retour. Les questions sur les conditions de 
vie fusaient, nos jeunes de 3e n’imaginant pas ce que 
c’est que d’avoir à attendre une autorisation pour 
sortir. Certains ne comprenaient pas pourquoi les 
jeunes Palestiniens ne cherchaient pas à s’échapper. 
Les jeunes d’IBDAA ont bien expliqué que la fuite 
ne menait qu’à des portes fermées, verrouillées […] 

Dîner solidaire à 
St-Etienne, avec Régis 
Marcon, grand chef 
cuisinier 3 étoiles

A notre demande, Régis 
Marcon a accepté de deve-
nir « Ambassadeur » de 
l’exposition photographique 
« Cantines du Monde » 
de Partage. Très sen-
sible à la condition 

des enfants dans les pays les plus pauvres, 
il a créé un centre de formation hôte-
lière au Cambodge, où sont accueillis des 
enfants venant de tout le pays. Pour ces 
enfants, la cuisine est non seulement un 
moyen de se nourrir, mais aussi une dynamique 
économique qui crée de l’emploi, en même temps 
qu’un rapport à la nature nourricière différent et 
porteur d’avenir. 
C’est donc avec joie et conviction que Régis 
Marcon a accepté de participer au projet de 

dîner solidaire, organisé par le lycée hôtelier Le 
Renouveau à St-Etienne, le 12 juin dernier, au profit 
de Partage. Il a ainsi travaillé à l’élaboration du 
menu et à la confection des plats, avec les élèves 
de Terminales. 
La soirée fut extraordinairement réussie ! Que de 
bonheur partagé ! Il y avait dans nos assiettes 
tant de beauté, d’amour et de générosité ! Régis 
Marcon est un jardinier du bonheur, il invite à 
un autre rapport à la nature, avec tous ces petits 

trésors fleuris et parfumés qui composent nos 
assiettes.
Les jeunes, qu’ils soient au service ou en 
cuisine, ont mis tout leur cœur dans ce 
repas. Sensibles à la cause, ils ont laissé 
leur pourboire pour l’association ! Ces 

jeunes sont magnifiques, à l’image des 
formateurs qui les encadrent, qui ont su 

leur insuffler le sens du service et du bonheur 
de donner.
Les convives aussi ont été généreux, tout comme 
le lycée Le Renouveau qui n’a pas ménagé sa peine 
et s’est mobilisé au maximum pour le succès de 
cette soirée. 
La somme récoltée au profit de Partage s’est éle-
vée à 5 500 €, un montant conséquent pour une 
opération pleine de sens et fédératrice pour nos 
bénévoles. 

Témoignage de Brigitte Giret, 
Présidente de notre antenne locale bénévole 
Partage Rhône Alpes Saint Etienne

 suite page 6
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Nous, les adultes de Partage, les profs, 
le Principal du collège, avons reposé 
clairement les choses : les Palestiniens 
chassés de leurs terres, la naissance 
des camps de réfugiés, les différentes 
guerres israélo-arabes et maintenant 
seuls l’écoute, le dialogue et le respect 
pourront mener à la paix. A suivi un 
moment de danse, quelle ambiance 
dans ce restaurant scolaire !
Ensuite, il fallait voir l’explosion de plaisir 
à l’idée d’aller en mer ! Ils ont toute 
la fougue et l’espérance de leur âge ! 
Sur les deux bateaux qui sillonnaient 
le port de Saint Gilles Croix de Vie, ils 
s’interpellaient en chantant en arabe !
Il fallait voir aussi l’accueil que leur a 
réservé le maire de Saint Gilles qui n’a 
eu qu’un regret, celui de ne pas avoir 
le spectacle dans sa ville !
Et la soirée ! Tous les spectateurs ont 
littéralement été emportés par la force, 
la conviction, l’espoir de ces jeunes dan-
seurs, ambassadeurs de la Palestine et 
porte-paroles de Partage, comme pro-
tecteur des droits de l’enfant.
Nous voilà avec l’envie d’en faire encore 
plus pour tous les enfants soutenus par 
Partage ! 

Amour de la vie et de la liberté
L’équipe d’animation du Centre muni-
cipal A.-M. Vivé à Compiègne relate :

 Ce spectacle, vraiment magique, nous 
a fait voyager à travers l’Histoire de la 
Palestine, son univers et ses coutumes, 
son occupation et son combat pour la 
liberté. Nous avons été particulière-
ment touchés par la sensibilité, l’éner-
gie, l’amour de la vie et de la liberté, 
le sourire extraordinaire de ces jeunes 
âgés de 14 à 18 ans.  
Curieux d’échanger avec nos jeunes et 
nos animateurs, ils ont été très inté-
ressés par l’atelier de percussions et la 
découverte du Théâtre Impérial (avec 
sa scène, ses aspects techniques...), que 
nous leur avons proposés au début de 
leur séjour à Compiègne. Malgré la 
barrière de la langue, on arrivait à se 
comprendre grâce à la motivation de 
se connaître davantage.
Ces jeunes étaient incroyablement res-
pectueux et serviables. On se deman-
dait avec stupéfaction qui apportait 
le plus à l’autre, tellement ils étaient 
naturels et vrais.  

 suite de la page 5
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  Je parraine un enfant. 
 À partir de 30  € par mois.

Je joins un chèque correspondant au 1er versement  
et recevrai sous peu mon dossier de parrainage.

  Je fais un don régulier de ............... € par mois.
  Je joins un premier règlement par chèque (minimum 8 € par mois).

  Je fais un don ponctuel de ...............€.
 Je joins un chèque à l’ordre de Partage.

  Je paie ma cotisation annuelle et deviens adhérent(e) de Partage.
 Je joins un chèque de 25 € à l’ordre de Partage. 

  Je m’abonne au journal de l’association, Partage Témoigne,  
et participe ainsi à sa diffusion.

 12 € par an. Je joins un chèque à l’ordre de Partage.

  J’envisage de faire un legs, une donation  
ou une assurance-vie au bénéfice de Partage.

  Je souhaite être informé(e) sur le partenariat  
d’entreprise ou le mécénat.

  Je veux m’impliquer bénévolement.

Je désirerais être contacté(e) à ce sujet.

Faire un don

Parrainer 

Agir autrement

Adhérer

M.     Mme 

Raison sociale

Nom 

Prénom

Adresse complète

Code postal  Ville  

Pays   

Téléphone   

Email   

Votre référence Partage,  
si vous nous soutenez déjà 

 J’accepte de recevoir des informations de la part de Partage par email

Merci de remplir ce coupon et de nous le retourner, le cas 
échéant, accompagné de votre règlement par chèque à 
l’ordre de Partage en fonction de votre choix, à :

Partage, 40 rue Vivenel, BP 70311 
60203 Compiègne Cedex

  Je parraine une action. 
 À partir de 25 € par mois.

Vos dons sont déductibles de vos impôts ! Vous bénéficiez d’une réduction  
d’impôts de 66 % du montant de vos dons à PARTAGE, dans la limite de 20 % 
de votre revenu net imposable.



Pays enclavé d’Afrique de l’Ouest, le Burkina Faso est un des pays les 
plus pauvres du monde. Les besoins en éducation y sont immenses. 
Grâce à ce nouveau partenariat, nous espérons contribuer à renforcer 
les actions de soutien à l’enfance burkinabè.

Un nouveau partenariat  
au Burkina Faso

Un des pays le plus pauvre 
au monde

En 2015, le Burkina Faso était classé 
au 191e rang (sur 194 pays) d’après 
l’Indice de Développement Humain*. 
La majeure partie de la population vit 
en zone rurale. L’espérance de vie est 
de 55,6 ans. Le taux net de scolarisa-
tion primaire de 65,7 % et 45 % de la 
population a moins de 15 ans (soit près 
de 9 millions d’enfants). Toutes ces 
données de développement humain 
illustrent les difficultés du pays à assu-
rer ses fonctions régaliennes dans les 

secteurs sociaux clés entrainant ainsi 
chômage, précarité et manque d’ac-
tivités génératrices de revenus.

Ces deux dernières années, le mécon-
tentement de la population burki-
nabè s’est traduit ces deux dernières 
années par des évènements politiques 
majeurs : depuis le renversement de 
Blaise Compaoré en octobre 2014 à 
l’élection présidentielle de Décembre 
2015 en passant par le coup d’Etat 
manqué de septembre de la même 
année. 

* Indice de développement humain 
(I.D.H.) : Indicateur statistique 
du Programme des Nations Unies 
pour le développement - PNUD 
permettant d’évaluer le niveau de vie 
de la population d’un pays. Il prend en 
compte l’espérance de vie, l’éducation et 
le pouvoir d’achat.
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Interview de Yves OUOBA, 
directeur de Tin Tua

Pourquoi avoir fait le choix d’intervenir 
dans cette zone spécifique du Burkina Faso ?

La région de l’est du Burkina Faso est une des régions 
les plus pauvres du pays. Vivant en zone rurale, 
les enfants sont parfois obligés de faire de longues 
distances pour avoir accès à l’école. De plus, c’est 
également la zone où l’on rencontre le plus d’écoles 
sous paillottes. Or, le gouvernement burkinabé a mis 
en place une nouvelle loi interdisant l’ouverture de ce 
type d’établissement. C’est pourquoi, cette année, 
beaucoup d’enfants n’ont pas pu avoir accès à l’école. 
C’est donc vraiment une région qui a besoin d’un 
coup de pouce pour permettre l’équité, l’égalité de 
chance d’avoir accès à l’école pour tous les enfants. 
C’est également une région où l’on est confronté 
à un problème qui sévit au Burkina Faso dans la 
région du Sahel et dans l’est : le mariage des enfants, 
pourtant interdit au Burkina Faso. L’éducation, les 
programmes de sensibilisation peuvent permettre 
de lutter contre cela.
 
Pourquoi le partenariat avec Partage 
est-il important pour Tin Tua ?

Le partenariat avec Partage est un renouveau pour Tin 
Tua. Il permettra à l’association de tenir ses engage-
ments vis-à-vis des écoles primaires bilingues. De plus,  
le mode de parrainage appliqué par Partage est très 
équitable. L’enfant parrainé est l’ambassadeur, mais 
tous les enfants du programme et la communauté sont 
bénéficiaires.

écoles ; des groupes de théâtre, des jardins pour que 
les enfants améliorent leur nutrition avec les légumes 
qu’ils auront eux-mêmes produits. De donner l’accès 
à l’eau dans certaines  écoles qui n’en possèdent pas. 
Equiper des écoles et acheter du matériel pédagogique 
afin de permettre à ces élèves de voir une carte de leur 
pays, une carte de l’Afrique, une carte du monde, de 
voir un globe terrestre, de pouvoir peser à l’aide d’une 
balance, de savoir que 1 kg ça équivaut à cela. 

Partage arrive avec un accompagnement  nouveau 
et supplémentaire. Aujourd’hui encore, dans certains 
de ces établissements scolaires, les enfants suivent les 
cours à même le sol et n’ont pas toujours de repas à la 
cantine.  Avec le soutien de Partage, notre association 
pourra renforcer son domaine d’éducation de base, 
plus précisément l’accès à l’école de qualité des enfants 
dans les écoles bilingues Tin Tua. Nous allons pouvoir 
aussi mettre en œuvre des activités d’éveil au sein des 

Pour Tin Tua, appartenir à un réseau de solidarité inter-
national est une opportunité d’échange, de partage 
d’expérience, de connaissances avec d’autres associa-
tions de par le monde. 

Grâce au soutien de Partage, les enfants ne vien-
dront pas que pour apprendre à lire et écrire mais 
pour apprendre à être les hommes et les femmes 
de demain. 
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Ces évènements ont permis une forte 
implication du peuple dans le jeu 
démocratique et un essor relatif des 
organisations de la société civile.

Le « pays des hommes intègres » (du 
mot Burkina qui signifie « intègre » en 
langue mooré et Faso qui signifie « mai-
son de mon père, patrie » en langue 
dioula) est un pays fort d’une soixan-
taine d’ethnies, où le vivre-ensemble 
est une composante sociale majeure. 

Parmi les groupes constituant le 
Burkina, on compte notamment les 
Gulmancé dans la région de l’Est, fron-
talière avec le Niger. Région très rurale 
dont le centre urbain principal est Fada 
N’Gourma, l’Est représente 17 % du 
territoire et 9 % de la population bur-
kinabè. Elle est, avec une incidence de 
pauvreté des ménages de 62,2 %, la 
2e région la plus pauvre du pays juste 
avant la région du Nord. Le taux d’al-
phabétisation y est de 25,8 %.

Dans ce contexte socioéconomique, des 
Organisations Non Gouvernementales 
comme Tin Tua participent à dynamiser 
les populations afin qu’elles se consti-
tuent comme actrices de leur propre 
développement en allégeant leurs 
difficultés.

Tin Tua, notre nouveau 
partenaire

Créée en 1989, « Tin Tua » (qui signifie 
« développons-nous nous-mêmes » en 
langue gulimancema) axe son travail 
sur la promotion du développement 
durable par les vecteurs de l’alphabé-
tisation, de l’innovation pédagogique 
et de la formation professionnelle. A 
cette fin, elle accompagne les enfants, 
les adolescents et les femmes à se 
prendre en charge et à promouvoir leur 
auto-développement. En effet, dans 
toutes ses activités, Tin Tua s’inscrit 
dans une approche PARA (Participation, 
Appropriation, Responsabilisation et 
Autonomisation) qui a fait émerger 19 
Diéma et leur regroupement en une 
fédération des Diéma. Un Diéma est 
une union d’au moins 12 groupements 
villageois géographiquement proches 
ayant la volonté de travailler et vivre 
ensemble. 

Antoinette, 7 ans,  
bénéficiaire 
du programme

Je vis avec ma mère dans une case avec un toit en paille sans 
aucun confort. Nous ne sommes que toutes les deux car mon 
père est décédé et je n’ai ni frères ni sœurs. Nous n’arrivons 
pas à manger à notre faim car en saison pluvieuse maman 
est seule à cultiver et les récoltes ne suffisent pas pour tenir 
toute l’année.
J’aime aller à l’école car je peux étudier, jouer avec mes amis 
et manger à la cantine. Quand il n’y a pas la cantine je ne suis 
pas contente car je ne mange pas et je n’arrive pas à entendre 
ce que le maitre me dit…

Tin Tua part toujours des besoins réels 
du terrain et veille à ce que les popula-
tions soient associées à tout le proces-
sus de mise en œuvre et d’exécution 
de tous les projets de développement.

Tin Tua a mis en place une méthode 
d’enseignement très performante dans 
l’éducation de base : le bilinguisme 
scolaire. Celle-ci contribue ainsi au 
développement durable du pays, en 
garantissant une éducation de base de 
qualité à la population. Le programme 
mis en œuvre, actuellement soutenu 
par Partage, a pour objectif d’améliorer 
la qualité de l’Education de Base Non 
Formelle à travers l’appui aux Ecoles 
Primaires Bilingues de la région de l’Est. 

Ces écoles primaires bilingues Tin Tua 
ont été implantées dans des zones 
reculées et pauvres où l’Etat burkinabè 
n’avait pas encore construit d’écoles. 

 suite page 10
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Actuellement, elles sont au nombre 
de neuf dans toute la région de l’Est.

Le programme d’apprentissage se 
concentre sur 5 ans contrairement aux 
écoles classiques (6 ans). Il débute par 
l’apprentissage dans la langue mater-
nelle (gulimancema) en intégrant des 
séances d’expression orale et de lec-
ture-écriture en français. A partir de la 
3e année, les cours se déroulent dans 
la seconde langue (français). En marge 

des temps scolaires, les enfants, pour 
la plupart issus de familles vulnérables, 
bénéficient d’une cantine scolaire grâce 
à la dotation, par le gouvernement, de 
denrées de première nécessité. Mais 
celles-ci arrivent tardivement et ne 
couvrent pas tous les besoins. C’est 
alors que Tin Tua apporte son soutien 
à ces écoles. 

Marie Benketaf
Responsable de Suivi de Programmes

« Je suis le directeur de l’école primaire bilingue du vil-
lage de Bougui qui se trouve à 8km de Fada. Dans une 
école bilingue, l’apprentissage se déroule d’abord dans 
la langue maternelle (gulmancema) mais en intégrant 
des séances d’expression orale et de lecture-écriture en 
français. A partir de la 3e année, les cours se déroulent 
dans la langue seconde (français). Notre programme 
est de 5 ans. 
Nos élèves rencontrent des difficultés d’ordre matériel 
notamment les livres qui sont souvent en nombre insuf-
fisants, nous n’avons pas de cartes, globes terrestres... 
Lorsqu’il pleut les classes sont inondées car nous avons 
une classe sous paillote qui est en très mauvais état. 
A l’école, il n’y a pas de forage. Les enfants font  plus 

d’1 km pour puiser de l’eau.
Les dotations de la cantine scolaire envoyées par l’Etat arrivent tardi-
vement et sont insuffisantes. Nous nous retrouvons souvent avec une 
cantine qui ne fonctionne pas par manque de vivres. Cela se ressent dans 
le rendement scolaire des enfants car certains ne mangent qu’à l’école. 
Cependant, l’année dernière grâce au partenariat Tin Tua/Partage nous 
avons pu tenir jusqu’à la fin de l’année. Cette année également la cantine 
fonctionne normalement.
Concernant les enseignants, la difficulté majeure est le manque de formation 
car certains sont affectés dans les écoles bilingues sans formation de base.
Je voudrais dire merci à Tin Tua pour son appui et souhaiter bon vent au 
partenariat Tin Tua/Partage qui est une bouffée d’oxygène pour les écoles 
primaires bilingues. » 

Martin T. TAMBIGA, 
instituteur certifié, directeur de l’école bilingue de Bougui depuis 2007
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Trois fois par an, marraines et parrains de 
Partage reçoivent des nouvelles des actions 
qu’ils soutiennent. Outre le lien ainsi créé, 
ces lettres d’information sont aussi un outil 
pédagogique majeur pour les enfants.

Un comité de rédaction dynamique

Pour impliquer les enfants, nos partenaires ont créé 
des petits groupes de rédacteurs. Ceux-ci sont renou-
velés chaque année. Enfants et jeunes prennent un 
réel plaisir à parler d’eux et de leur pays. Les articles, 
préparés en commun, leur permettent de s’épanouir et 
de s’exprimer librement. De plus, ils sont fiers d’avoir 
la responsabilité d’informer les marraines et parrains 
de leur quotidien.

Au Bénin avec notre partenaire RACINES par exemple, 
le comité de rédaction se compose de seize élèves des 
classes CE1 à CM2 et de quatre enseignants. De plus, 
quatre collégiens ont été intégrés au groupe afin d’aider 
les plus jeunes, qui maitrisent encore mal le français. 
L’équipe de notre partenaire travaille avec les enfants sur 
la structuration et les normes de fonctionnement d’un 
groupe, sur les techniques de reportage et d’interview.  
Ensuite, le comité de rédaction procède au choix de 
sujets pouvant faire l’objet d’articles : éducation, santé, 
environnement, découverte, culture, divertissement 
et sport…

Ces thèmes font l’unanimité chez tous les enfants quel 
que soit leur pays. Ils leur permettent de parler des 
activités réalisées à l’école et dans les familles (fêtes, 
coutumes...) mais aussi de l’actualité de leur village ou 
de leur quartier. Des photos et des dessins illustrent 
leurs articles. Des interviews conduisent les enfants à 
mener des enquêtes sur le terrain. Ce fut le cas par 
exemple aux Comores, où Haouthane, jeune pâtissier 
formé par notre partenaire Maeecha, a été interviewé 
par ses anciens camarades. Un membre du comité de 
rédaction, Amroine, a illustré cet échange.

Une équipe pédagogique attentive

Ce travail est supervisé par l’équipe pédagogique qui, 
à chaque étape, accompagne les enfants. Un brouil-
lon de l’édition est envoyé au département Parrains et 
Donateurs de Partage pour avis. Pendant ce temps, 
commencent les travaux d’affranchissement et d’éti-
quetage. Une fois les observations et remarques émises 
par le département Parrains et Donateurs de Partage 
insérées, le journal est envoyé à l’imprimerie. Suivent alors 
les travaux de mise sous pli et d’expédition. C’est une 
action assez longue (plus de mille courriers parfois !) à 
laquelle participent les plus grands. A la fin de l’activité, 
un goûter est souvent servi. Une belle façon de fêter 
l’envoi des nouvelles aux marraines et parrains ! 

Quels que soient le pays et le programme sou-
tenus, la lettre d’information est envoyée aux 
marraines et parrains. Lorsqu’il s’agit d’un par-
rainage nominatif, elle est accompagnée d’une 
lettre et /ou d’un dessin du filleul. 

Nos petits rédacteurs sur le terrain

En Equateur, les jeunes de l’INEPE  
participent à l’envoi des 1200 courriers.

Parrains

Au Bénin, les membres de GERVI (Groupe d’Enfants rédacteurs 

de Vignon Info) de Gouka Centre avec leurs encadreurs.



LES LEGS
Une transmission par testament 
Le legs permet de donner tout ou partie 
(même modeste) de son patrimoine après 
son décès. Le legs se fait par testament et 
peut être révoqué à tout moment par un 
nouveau testament.

LA DONATION
Une transmission immédiate
La donation consiste à transmettre un bien 
de son vivant avec l’accord du « donataire » 
que vous voulez favoriser (une personne, 
ou une association caritative...). Cette 
démarche nécessite obligatoirement de 
passer par le notaire. Elle est irrévocable 
et son effet est immédiat.

L’ASSURANCE-VIE
Souscrit auprès de votre assureur ou de 
votre banquier, le contrat d’assurance-vie 
vous permet de transmettre votre capital 
au bénéficiaire que vous aurez préalable-
ment désigné (une personne, ou une asso-
ciation caritative...). Cette transmission se 
fait sans formalités, ni droits de mutation.

Pour vous renseigner, vous aider et vous accompagner, n’hésitez pas à contacter en toute confidentialité
Laura Fricamps, en charge des legs, donations et assurances-vie au 03 44 20 75 73 ou par mail : laura.fricamps@partage.org

DEMANDE DE DOCUMENTATION

Je souhaite, sans engagement de ma part, recevoir de Partage des informations
sur les legs, donations et assurances-vie.

40, rue Vivenel
BP 70311 - 60203 Compiègne

Cedex - France
Tél. 03 44 20 92 92
Fax 03 44 20 94 95

Pour en savoir plus
www.partage.org

Les legs, donations et assurances-vie permettent à Partage d’aider les enfants, 
concrètement et sur la durée. Partage étant un organisme reconnu d’utilité publique, 
la totalité de ce que vous transmettez est exonérée de droits de succession.

Transmettez-leur un avenir

Merci infiniment de votre engagement à nos côtés !
PARTAGE s’engage à ne pas louer ou échanger ces coordonnées à d’autres organismes.

Les informations contenues dans la présente demande ne seront utilisées que pour les seules nécessités de la gestion et pourront donner lieu à l’exercice du droit individuel d’accès et de modification 
auprès de l’association bénéficiaire « PARTAGE », dans les conditions prévues par la délibération n°80 du 01/04/1980 de la Commission Nationale de l’Informatique et des Libertés.

Monsieur   Madame   Mademoiselle  

Nom  Prénom

Adresse

Code postal  Ville 

Téléphone  E-mail

N° de participant 


